
94 LA SEMAINE RELIGIEUSE

Lee collèges catholiques

Nos petits séminaires, nos collèges ecclésiastiques donnent 
plus et mieux que la science. Et c’est ici qu’ils délient toute 
comparaison et méritent tous les suffrages. Ils enveloppent 
leurs élèves d’une atmosphère de vertu et de piété. Oh! com­
bien il est bon, quand une âme doit être vouée à la chasteté par­
faite, quelle reste toute pure! Et comment sera-t-elle pure si­
non par la piété ! IJt, dans nos petits séminaires, on donne au 
jeune homme une sérieuse instruction religieuse. Là, nn l’habi­
tue à des pratiques religieuses régulières, modérées, bien faites. 
Là, on lui offre des fêtes religieuses splendides et des cérémo­
nies touchantes, dont le souvenir profond et tenace ne sera ja­
mais plus effacé par les vagues tourmentées de la vie réelle. Là, 
la discipline n’est pas militaire comme dans une caserne, mais 
paternelle comme dans une famille. Elle contient le jeune 
homme sans le briser. Elle lui inspire le sentiment du respect, 
et non la sensation de la peur. Elle le traite comme un enfant 
d« la maison, et non comme un esclave oui se sent prisonnier. 
Là, on sait se faire obéir, mais on sait surtout se faire aimer. 
Là on élève des hommes libres, une jeunesse pure, des chrétiens 
solides.

Mgr Gibier, 
évêque de Versailles.
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— Avec sa livraison du mois de septembre, VEnse'fnement 
•primaire est entrée dans sa 29e année. Nous profitons de l’oc­
casion pour lui faire nos meilleurs souhaita de prospérité. 
C’est plaisir, outre sa valeur pédagogique, de voir l’esprit si 
chrétien et si patriotique dont s’inspire constamment cette 
belle revue.

— Le Fascinateur, organe des récréations instructives de la 
Bonne Presse. Publication mensuelle illustrée, de 32 pages. (5, 
rue Bayard, Paris, 8'.) Prix : 4 francs par année.

Cette revue, qui en est à sa 5* année, s’occupe de tout ce qui


